
De l’anthropologie linguistique de Franz 
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langues en danger » (ELD, de la S.O.A.S.) : 
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Plan pour la discussion

• 1) Retour aux origines de la Documentation des Langues en 
Danger (DLD) : la figure de Franz Boas

• 2) Contexte et action : l’état des choses et le « remède » (le 
« modèle » ELP, SOAS)

• 3) Apories éthiques, méthodologiques, épistémologiques et 
empiriques.

• 4) Synthèse (ou diagnostic)



1) Retour aux origines de la Documentation des 
Langues en Danger (DLD) : la figure de Franz Boas

https://www.librairielesquare.com/livre/9791027904365-la-parole-
inouie-franz-boas-et-les-textes-indiens-camille-joseph-isabelle-kalinowski/



Franz Boas (1858-1942)
(au-delà de « l’hagiographie » et de l’angélisme, lire la critique à la fois bienveillante et lucide 

de Paul Jorion
sur https://www.pauljorion.com/blog/2021/03/23/franz-boas-1858-1942/

Credit
AMERICAN PHILOSOPHICAL SOCIETY / SCIENCE PHOTO LIBRARY

https://www.sciencephoto.com/contributor/aps/


Aperçu de la « routine » documentaire de la collecte des langues en 
danger à l’époque de Franz Boas : le texte mythologique glosé
Source : https://lingpapers.sites.olt.ubc.ca/files/2018/01/22-Nater-Bella-Coola-tale-10.pdf

Nater, Hank. (1972-74). Bella Coola Texts. Unpublished manuscript.

Les « données »
de la linguistique boasienne

https://lingpapers.sites.olt.ubc.ca/files/2018/01/22-Nater-Bella-Coola-tale-10.pdf


Source : https://lingpapers.sites.olt.ubc.ca/files/2018/01/22-Nater-Bella-
Coola-tale-10.pdf

Les « données »
de la linguistique 
boasienne



Extrait : histoire de la collecte des textes chinook

• « [Ces] textes ont été collectés en 1890 et 1891 durant
l’été.

• Alors que j’étudiais les langues salish dans les Etats de
Washington et de l’Oregon, j’appris que les dialectes bas
chinook étaient sur le point de disparaître et que seuls
vivaient encore une poignée d’individus se souvenant des
langues parlée par les tribus Clatsop et Chinook, jadis si
puissantes.

• C’est ce qui me décida à entre prendre la collecte des
derniers vestiges de ces langues (…).

Boas, Franz, 1984, reproduit et traduit dans l’anthologie de textes de F.
Boas éditée par Kalinowski, Isabelle et Camille Joseph, 2017. Anthropologie
amérindienne, Paris, Flammarion (Champs Classiques).



Suite (Boas, Franz, 1984, reproduit et traduit dans l’anthologie de textes de F. Boas éditée 
par Kalinowski, Isabelle et Camille Joseph, 2017. Anthropologie amérindienne, Paris, 

Flammarion (Champs Classiques). 

• Quant aux femmes, elles ne comprenaient pas ce que je voulais :
elles prétendaient avoir oublié les mythes et les traditions et
étaient incapables de me donner des textes s’y rapportant – ou
peut-être ne le voulaient-elles pas (…).

• Mon travail de traduction et d’explication des textes a été
grandement facilité par l’intelligence remarquable de [Charles]
Cultee. Une fois qu’il a eu compris ce que je voulais, il m’a expliqué
la structure grammaticale des phrases à l’aide d’exemples et m’a
éclairé sur le sens de certains passages compliqués.

• Cette tâche était d’autant plus compliqué que nous ne pouvions
communiquer qu’en jargon (ou [pidgin]) chinook. »



La méthode boasienne dans une coquille de noix : 
l’enquête sur la langue chinook…

• « [Ces] textes ont été collectés en
1890 et 1891 durant l’été.

• Alors que j’étudiais les langues
salish dans les Etats de
Washington et de l’Oregon,
j’appris que les dialectes bas
chinook étaient sur le point de
disparaître et que seuls vivaient
encore une poignée d’individus se
souvenant des langues parlée par
les tribus Clatsop et Chinook, jadis
si puissantes.

• C’est ce qui me décida à entre
prendre la collecte des derniers
vestiges de ces langues (…).

• Quand et comment.

• Sérendipité : des rumeurs de 
pistes nouvelles parviennent au 
linguiste sur un autre terrain …

• Langue et peuple éponymique : 
éléments d’une hégémonie passée, 
avec son épaisseur 
sociolinguistique de longue durée 
(il y a une langue chinook et un 
pidgin chinook)

• Souci patrimonial : collecter « les 
derniers vestiges »



La méthode boasienne dans une coquille de noix : 
l’enquête sur la langue chinook…

• Quant aux femmes, elles ne
comprenaient pas ce que je voulais :
elles prétendaient avoir oublié les
mythes et les traditions et étaient
incapables de me donner des textes
s’y rapportant – ou peut-être ne le
voulaient-elles pas (…).

• Mon travail de traduction et
d’explication des textes a été
grandement facilité par l’intelligence
remarquable de [Charles] Cultee. Une
fois qu’il a eu compris ce que je
voulais, il m’a expliqué la structure
grammaticale des phrases à l’aide
d’exemples et m’a éclairé sur le sens
de certains passages compliqués.

• Cette tâche était d’autant plus
compliqué que nous ne pouvions
communiquer qu’en jargon (ou
[pidgin]) chinook. »

• La recherche achoppe sur sa 
« routine » méthodologique et 
empirique du texte glosé, du 
moins auprès d’un secteur social. 

• Le recours au témoins unique –
ou « privilégié », qui se fait 
grammairien pour le linguiste, et 
« fait le job »… Attendu. 

• Nouvelle allusion à l’ancienne 
hégémonie chinook : la version 
pidgin du chinook sert de lingua 
franca au linguiste et à son 
informateur.



Qu’est-ce qui a changé, sur le plan de l’éthique 
de la recherche ? 
• Progrès ou régression ? 

• La montée technologique (ELAN, ToolBox, ShoeBox, etc.) et les « bonnes 
pratiques » tiennent-elles leurs promesses ?

• Alors que « la forêt brûle », continuons-nous de « regarder ailleurs ? » 

• Qu’est-ce qui « cloche », côté éthique ? 



Qu’est-ce qui a changé, sur le plan de la collecte-construction 
(et du traitement) des données ?



Tagmémique du S.I.L. (Summer Institue of Linguistics)
Grammaire de texte, la grammaire par l’analyse de discours

Cowan 1965

Quel est 
le destinataire ? 



Cowan 1965 (maztec, otomangue oriental, Mexique)



Transcription et 
segmentation 
Et gloses en 

graphie 
phonologique 

hispanisante du 
linguiste du SIL, 
George Cowan
(illisible par un 

Mazatec
contemporain…)

Quel est 
le destinataire ? 





L’approche lexicaliste et discursive 
de George Cowan

Graphie moderne, endogène (lisible par un Mazatec)

MHT, 

Refe-

rence

S.I.L 

segmentation S.I.L gloss Translation

1 p. 

107:4 ki-tsòya-na

past-teach-

to:me:they they taught (to) me

p. 

107:5 faó chat:they they were chatting

p. 

107:5 ki-nz'oe-le past-listen-to:them:I I listened to them

p. 

107:5

(ki…)tsak'ìnya

n'ióan

(past)-

am:taught:thoroughl

y:I

I thoroughly absorbed 

(their talk)

5 p. 

107:6 k'íts'ia-ni past:begin-origin:it (the trouble) began



A Mazatec Historical Text (Cowan, 1965)

p. 

108:6 tsa-k'è-jna past-is:present:he he became (president)

p. 

108:7 ja'ai arrived:it it came, it arrived

p. 

108:8 b'ena make-to:me:they

they made to me (this 

observation)

p. 

109:9 tsa-k'èjna pst-is:present:he

he lived (in San 

Antonio)

10
p. 

109:9

ja'aisíchjé-xo-

ná

pst:arrive:to:steal-

quoted-remote:he

(they said) he came to 

rob (our town)



Prolongement technologique de cette méthode des linguistes du SIL
=> Traitement outillé des données de terrain : Toolbox et Shoebox, du S.I.L.

Un aboutissement de la tagmémique de Kenneth Pike



2) Contexte et action : l’état des choses et le 
« remède » (le « modèle » ELP, SOAS)

https://www.eldp.net/



https://www.eldp.net/

https://unesdoc.unesco.org/ark:/48223/pf00001
87026



Que reste-t-il des « aires en péril » de l’époque de 
Boas, Sapir, Powell, etc. ?



Que reste-t-il dans une aire américaine réputée « résiliente » ? 



Le projet ELP 
(Endangered Languages Project, SOAS)

Quel est 
le destinataire ? 



Discours : polarité Disparition (destruction) / vs. Protection
mais aussi valorisation (en ligne), myriadisation/participation

Lacune : il manque une vision de l’action sur et pour la langue comme 
développement social ; pas de cadre théorique, de ce point de vue

• Parallélisme : biodiversité/glottodiversité

• Justification patrimoniale et gnoséologique

• Analogie avec le monde du vivant (alors 
que langues = systèmes sémiotiques)

• Illusion comptable et « remède » 
technologique

• Servir l’homme / les usagers : actions => 
documenter, protéger, enseigner. 
Comment ? 

• Appel (éthique et participatif) à une praxis 
myriadisée



Disposition 
Image avec 
légende
• Légende





Entre Boas et ELDP… Le Summer 
Institute of Linguistics (S.I.L.)



Quel est 
le destinataire ? 



Quel est 
le destinataire ? 



3) Apories éthiques, méthodologiques, 
épistémologiques et empiriques.



Continuités, rupture, synthèse, 
de Boas à ELP

Continuité 
(ce qui n’a pas changé)

• Dimension ethnographique, par le support des textes
glosés à contenus mythologiques. Corpus textuel et
gloses restent les données majeures.

• Participation et implication des locuteurs : « happy
fews » à la « norme idéale », ou « informateurs
privilégiés », transcripteurs et grammairiens en
puissance.

• Visée patrimoniale et souci de postérité des conditions
gnoséologiques

• Un destinataire érudit (natif ou allogène).

• Un fatalisme envers l’assimilation, une
« foi humanitaire » dans le progrès.

Rupture (ce qui a changé)

• Une vraie implication et présence sur le terrain,
à la différence de Boas, qui se reposait beaucoup
sur des correspondants et des données de
seconde main. Un rejet des élicitations et des
protocoles structuralistes, mais un souci
typologiste.

• Fin du purisme dans le choix des informateurs,
et myriadisation des intervenants. Souci socio-
autant qu’ethnolinguistique.

• Visée interactionniste, importance stratégique de
paramètres typologiques probants (structures
logophoriques, relatives, WH- phrases, etc.).

• Une diversité de destinataires : linguistes, mais
aussi usagers.

• La notion de « revitalisation »… En partie
induite en arrière-plan par un certain..
Evangélisme laïc ou hérité du S.I.L…



Résultats sous forme de ressources 
Macroscopiques (base de donnée du WALS)



Avec les « bonnes pratiques » 
viennent les « standards » 
- quitte à être réducteurs.









Héritage et synthèses des apports boasiens et du S.I.L. : 
le W.A.L.S. (et les gloses de Leipzig)



Pour la plupart des langues, les données du WALS proviennent des travaux du S.I.L. 
et sont souvent datés. Les avancées de la recherche (ex. ici Golstein & Kehrein, 

Steriade, Ladefoged, pour le mazatec) ne sont pas pris en compte, afin d’uniformiser 
les résultats dans la « grande fresque » des langues du monde



4) Synthèse (critique)

• Aucun, voire très peu de projet de didactisation, alphabétisation et
éducation plurilingue.

• Aucune élaboration théorique sur ce qui est appelé ailleurs (en Europe) la
« linguistique du développement social » (Italie, France) ou la « Language
Management Theory » (Europe centrale, Japon, Scandinavie) ou l’écologie
de pressions sociolinguistiques (Espagne, Mexique), etc.

• Une aliénation méthodologique, sur le plan éducatif (aucune référence à 
Paulo Freire et aux pédagogies de l’émancipation, aucune connexion avec 
les alternatives éducatives des instituteurs et étudiants en lutte contre les 
réformes éducatives monolingues ou mondialisantes, pas de réflexion 
critique sur les facteurs de causalité du phénomène d’attrition massive des 
langues du monde, etc.). 



4) Synthèse (suite)
• Il en résulte une certaine stagnation, par rapport à l’époque boasienne, et

dans la continuité de l’évangélisme protestant du S.I.L.

• Paradoxalement, c’est finalement le S.I.L. qui a porté et continue de
porter les motifs et valeurs de l’éducation multilingue, de la
documentation des langues en danger en relation avec un travail social
sur le terrain.

• Autre paradoxe : les données accumulées par le S.I.L., des années 1940 à
aujourd’hui, fournissent le plus gros des sources compilées par les grands
projets de typologie linguistique, comme le WALS (https://wals.info/).

• L’approche cumulative du WALS le condamne à une sous-théorisation,
héritée de la sous-théorisation adoptée par le S.I.L. (hormis la
« tagmémique », qui a fini par être abandonnée, car marginalisée face
aux grands courants de la linguistique théorique et descriptive des années
1960-90).

https://wals.info/


Un mot de la fin en hommage à Bruno 
Latour

• Bruno Latour a raison…

• Nous autres linguistes 

… n’avons jamais été modernes.

La question des langues en danger » 

est l’histoire d’une édifiante forfaiture où, 

tout en ne cessant de parler d’universaux (de G.U.)

et de typologie des langues du monde, 

de la valeur gnoséologique des langues de celles-ci et de cognition, 

nous les avons abandonnées à leur sort, face aux conservatismes

politiques, aux hégémonies géostratégiques et à l’assimilationnisme

ethnocentriste, qu’il soit « occidental » ou « tribaliste » 

(cf. La vie et demie, de Sony Labou-Tansi…). 

Sur le plan éthique, nous n’avons été qu’ « imparfaits », voire aucunement intègres.



Paradoxalement, Noam Chomsky finit tout de même par ramasser la mise, sur le 
plan éthique, avec cet ouvrage co-édité, qui pose de bonnes questions, sans ingénuité 

patrimoniale ni prosélytisme …
Avec Nora England, il est l’un des rares linguistes à valoriser l’action des sociétés 

civiles indigènes en faveur de leurs langues et du combat politique.

Myer, Lois & Benjamin Maldonado Alvarado (eds.), 2010. New World of Indigenous 
Resistance. Noam Chomsky and Voices from North, South and Central America, San 
Francisco, City Light Books.



Merci pour votre attention



Annexes : 
quelques exemples de la méthode du S.I.L.



« (…) language operates as a behavioral structure in an active 
community » Pike, SW : 141







La tonologie, un domaine idéal pour l’étude des dynamiques d’intégration de 
paliers structuraux



3.2. Tonologie mazatèque 
Transposition en graphie des données 
de Pike 1948



3.2. Tonologie mazatèque 
Tableau 11.1. Pike 1948 : 111, table 9a, Fused Dependent Subject Pronoun – with 

toneme 1 (=High)



Alternatives participatives, éducation à la 
Paulo Freire en langues « en danger »



Cycle du café



Problématisation des interactions communautaires



Complexité de la trame productive et du milieu 
social



Bibliothèque, salle de réunion syndicale ou centre de 
formation ? 



Evocation du maïs





Ode au maïs 
(poster d’un instituteur, atelier de SM Chilchotla, août 2013)

• « Quand nous nous reposons, le maïs est ce qui nous donne de la force. 

Quand nous pensons, quand nous parlons. Le maïs se présente à nous sous 

toutes les couleurs : tantôt jaune, tantôt blanc, tantôt violet. Il porte en lui le 

sacré. 

• On ne saurait le jeter, le piétiner. 

• C’est lui qui fait grandir aussi bien les petits enfants que les animaux dans la 

cour, ou qui rassasie les anciens. Il nourrit tout ce qui l’entoure en ce monde. 

• Il nourrit les poules, les cochons, les dindons, les ânes, et tout ce qui est né 

pour manger… »



Antithèse…

• « Mais de nos jours, beaucoup le négligent, y compris chez nous dans notre 
village.

• Certains vont l’acheter très loin d’ici, et ne pensent plus à le cultiver. 

• Ton maïs se perd. Il perd sa vertu et sa bonté. 

• Et ceux qui le cultivent eux-mêmes n’y font plus attention.

• Ils n’en prennent plus soin, et ils ne pensent plus qu’à acheter des engrais 
chimiques. 

• Pourvu qu’il pousse et soit le plus gonflé possible, quitte à s’empoisonner et 
empoisonner la plante ». 



Désenchantement du monde … et du maïs…

• « Il y a de quoi être triste quand on regarde la terre où l’on a grandi. Cette 

terre à maïs.

• Petit à petit voilà que nous perdons ta bonté, tes vertus, notre maïs. 

• Peu à peu l’homme abandonne celui qui l’a nourri sans même y faire 

attention ». 



Résilience, transposition et réagencement



Un an plus tard… A San Mateo Yoloxochitlan



Notes du fichier des activités pédagogiques dans l’école 
primaire dont Dolorés est directrice



Grille des fiches pédagogiques de l’école Cauhtemoc, 
San Mateo Yoloxochitlan

• A : Thème : la communalité

• B : axes équidistants :

• B1: langage et communauté

• B2 : vie mathématique

• C : Sous-thème : le travail collectif 
dans l’organisation des fêtes locales

• D : Objectif : connaître le travail 
collectif

• E : contenus :

• E1 : contenus communautaires

• E1 : contenus nationaux

• F : Matériaux : papiers, crayons, 
posters ou affiches, feutres de 
couleurs, feuilles de brouillon, etc. 

• G : Activités

• H : évaluation



Chaque fiche forme un fragment
d’un système communal • A : Thème : la communalité

• B : axes équidistants :

• B1: langage et communauté

• B2 : vie mathématique

• C : Sous-thème : le travail collectif dans 
l’organisation des fêtes locales

• D : Objectif : connaître le travail collectif

• E : contenus :

• E1 : contenus communautaires

• E1 : contenus nationaux

• F : Matériaux : papiers, crayons, posters ou 
affiches, feutres de couleurs, feuilles de 
brouillon, etc. 

• G : Activités

• H : évaluation
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Lundi 20 juin 2022

 9-10h : Conférence plénière 1

Sarah Labelle (LERASS-CERIC): Définir les données : variations et
prétentions scientifiques
Discutant : Jérémi Sauvage (Porteur du projet Contrat Plan État Région
« Corpus Humanum », LHUMAIN)

 10h30-12h30 : Atelier 1 (RIRRA21): Les états d’art de la
donnée

(avec la participation de Didier Plassard, professeur en études
théâtrales, directeur du projet PuppetPlays et Paul Robert, ingénieur
de recherche sur le projet PuppetPlays ; Loig Le Bihan, professeur en
études cinématographiques, porteur du projet Numalyse ; Chloé
Persillet, doctorante en recherche-création ; Eric Villagordo, MCF-
HDR en arts plastiques, sociologue de l’art. Atelier animé par Jean-
Philippe Trias, MCF en études cinématographiques)

 Déjeuner

 14h-15h30 : Atelier 2 (LHUMAIN): Retour d’expériences
autour de la notion de donnée du point de vue des doctorants
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(organisé par Chrysta Pelissier, MCF-HDR, avec la participation de
Camille Roelens, Docteur en Philosophie de l’éducation, Centre
interdisciplinaire de recherche en éthique, Lausanne ; Éric Lacombe,
Docteur en Information et communication, MICA, Université
Bordeaux Montaigne ; Islame Baghouz, Isabelle Illanes, Élise
Choquet et Natalia Marcela Osorio Ruiz, doctorantes en Sciences du
langage, LHUMAIN)

 15h30-17h: Atelier 3 (ReSo-DIPRALANG)

Etude de la compétence langagière au moyen de mesures
expérimentales de type chonométrique : contraintes et pratiques (avec
la participation de Madeleine Voga, MCF-HDR en grec moderne,
ReSo, Jovan Kostov, MCF en Sciences du langage, DIPRALANG, et
Michel Lefèvre, professeur de linguistique allemande, CREG)

 17h-17h30 : Pause-café

 17h30-18h30: Table-ronde 1 : Recueil et gestion des données,
et exigences des financeurs de la recherche

(avec la participation de Kevin De Checchi, Docteur en Sciences de
l’Éducation et de la Formation, LIRDEF et Université du Québec ;
Hyeongyeong Kim et Florence Vigneron, doctorants en Sciences de
l’Éducation, LIRDEF ; Florent Goiffon, coordinateur du Pôle
ingénierie de projets, DRED et Nada Jonchère, ingénieure en sciences
de données, centre de ressources multimédia, audiovisuel et data,
service commun de documentation)

Mardi 21 juin 2022

 9-10h : Conférence plénière 2

Agnès Robin (LICEM, UM): Les exceptions de recherche en matière
de données à caractère personnel

Discutant : Patrick Rateau (Professeur de Psychologie)

 10h30-12h30 : Atelier 4 (ASM, CEFE et ART-DEV)

Projet de recherche et projet doctoral : quels rapports entre les données
des laboratoires et les données du doctorant ?(avec la participation de

https://ethichum2022.sciencesconf.org/


Réjane Roure, ASM ; Jérôme Cortet, CEFE ; Stéphane Ghiotti,
Art-Dev ; Christophe Pellecuer, Culture, SRA Montpellier) ; Nuria
Rovira, MCF, archéo-biologie ; Margaux Tillier, docteur ASM ;
Justine Gomez, doctorante ASM)

 Déjeuner

 14h-15h30 : Atelier 5 : La donnée en littérature (EMMA-
RIRRA21)

(avec la participation de Claudine Raynaud, professeur émérite de
littérature américaine, EMMA ; Alexia Vidalenche, doctorante en
littérature française, en cotutelle avec Montpelllier3 et l’ULB,
RIRRA21 ; Bénédicte Coste, professeur de littérature victorienne,
Université de Bourgogne)

 15h30-17h: Atelier 6 : Des archives aux données (CRISES)

(avec la participation de Nicolas Guyard, MCF en histoire moderne;
Flavian Minel, doctorant en histoire moderne; William Agay-
Beaujon, doctorant en philosophie)

 17h-17h30 : Pause-café

 17h30-18h30: Table-ronde 2

Ethique, déontologie, production, reproductibilité et fiabilité des
données (Jean-Léo Léonard, DIPRALANG ; Raphaël Trouillet et
Daniel Priolo, EPSYLON)

https://ethichum2022.sciencesconf.org/
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